
Felix Manz (1498-1527)

 –    LE MARTYRE DE FELIX MANZ

« In manus tuas, Domine, commendo spiritum meum ». (Entre tes
mains, Seigneur, je remets mon esprit.)   Quelques instants plus
tard, l'eau froide du lac de Zurich s'est refermée au-dessus de la
tête de Félix Manz.     

Qui est ce Félix Manz ?   Pourquoi avoir été jeté à l’eau, les mains liés sous
ses genoux ?   Qui sont ceux qui ont ordonné ce martyre ?   

Reculons au temps où Rome dans sa corruption avait perdu beaucoup d’influence et un
nationalisme et une loyauté aux gouvernements locaux commençaient à lui faire perdre de sa
puissance.   Transportons-nous spécifiquement dans la Suisse, particulièrement à Zurich, où des
vents de réforme et de nationalisme balayaient la contrée.  

Sous Ulrich Zwingli, converti autour de 1516, un groupe d’étudiants dont Félix Manz et Conrad
Grebel, viennent à l’Évangile.  Mais que ce passera-t-il pour que celui qui a dirigé ces étudiants à
un retour à la Bible devienne ensuite leur persécuteur? 

En 1523, dans des disputes contre les défenseurs du Catholicisme, Zwingli fait gain de cause et le
conseil municipal se distance du Catholicisme et adopte la Bible comme seule autorité en matière
de foi et de pratique. 

Mais Zwingli, pour cause politique, même s’il était attiré au début par ce que la Bible semblait
dire sur le baptême, ne pouvait se défaire de l’idée que la réforme ne tiendrait qu’avec un soutien
politique et civil, et a préféré continuer avec le concept d’Église d’État qui était devenu si
prévalent en Europe.  Il ne voulait donc pas suivre complètement les dictées de ce que la Bible
disait sur le baptême et contre le pédo-baptisme, car les membres du conseil municipal n’étaient
pas tous des croyants régénérés et il ne veut pas perdre leur soutien.  

Un écart commence avec la deuxième dispute, en 1523, en condamnant les idoles, mais sans
condamner la messe. 

Mais, le 17 janvier 1525, l’écart se creuse profondément lors d’une dispute concernant le pédo-
baptisme..  Zwingli défend la pratique de baptiser les bébés sur la base erronée de son
équivalence avec la circoncision et le conseil municipal se range de son avis et non seulement
interdit le (re-)baptême de ceux qui ont été baptisés en tant que bébé, mais aussi ordonne à ses
citoyens de baptiser leurs enfants.

Mais le groupe d’étudiants, dont Felix Manz et Conard Grebel, sont fermes à suivre ce qu’ils
voient dans la Parole de Dieu plutôt que les traditions des hommes.  Non seulement ils refusent
de baptiser les bébés qui leur naissent, mais aussi, ils se font baptiser le 21 janvier 1525.  Ils sont
une douzaine.  Puis ils prêchent autour d’eux la Parole de Dieu et d’autres se convertissent et se
font baptiser aussi. 



Le lac de Zurich

Zwingli et le conseil municipal s’endurcisse dans leur
direction contre la Parole de Dieu et commence à 
persécuter ceux viendront à être connus comme des 
ana-baptistes.  Emprisonnement, et martyr s’en suivent.  
Le martyr de Felix Manz, le 5 janvier 1527, par 
noyade, ouvre le bal. 

C’est ainsi que le réformateur Zwingli, qui a instigué un retour à l’Evangile, n’a voulu aller qu’à
demi-chemin dans son rejet du Catholicisme, et a ainsi rejeté un plein retour à suivre la Parole de
Dieu. 

Pourquoi une si grande haine contre l’enseignement biblique du baptême?  Et qu’est-il arrivé de
la réforme Zwinglienne?  Qu’est devenu le christianisme dans l’Eglise d’état dans la ville de
Zurich?  
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